
3 

Le bagoage des 
oiseaox au Canada 



Photos de Ia couvenure 

1 Mesange dans un filet 
japonais 
Photo : S. Wendt 

2 Canard noir bague 
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3 Oisillon de Sterne 
caspienne bague 
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Le baguage des oiseaux est un des outils privile­
gies de l'ornithologie. Les oiseaux sauvages sont 
captures et marques, habituellement a !'aide 
d'une hague en metal numerotee que !'on fixe 
a leur patte. Le bagueur inscrit des renseigne­
ments sur l'oiseau et sur l'endroit et Ia date de 
son baguage. 

Les donnees provenant des bagues recuperees 
nous aident a connaitre Ia repartition et les 
deplacements des especes, leur nombre relatif, 
leur production annuelle, Ia duree de vie des 
sujets et les causes de mortalite. Ces renseigne­
ments nous permettent de mieux comprendre 
les oiseaux et leurs habitudes et de concevoir 
des programmes de gestion et de conservation 
de cette ressource. 

On procede au baguage des oiseaux depuis 
plusieurs siecles. Au debut, on baguait surtout 
les eperviers utilises en fauconnerie ou encore 
les pigeons voyageurs porteurs de messages. 

C'est seulement en 1890 qu'un systeme de 
baguage des oiseaux fut mis sur pied, lorsqu'un 
enseignant danois, Hans Mortensen, commen~a 
a baguer avec des anneaux en aluminium des 
Sarcelles a ailes vertes d 'Eurasie, des Canards 
pilets, des Cigognes blanches, des Etourneaux 
sansonnets et plusieurs especes d'eperviers et de 
buses. II marquait son nom et son adresse sur 
les anneaux dans l'espoir qu'on les lui retourne. 
Sa methode de baguage est a Ia base des 
methodes actuelles . 

C'est James Henry Fleming qui, au Canada, 
a hague et inscrit sur fiche le premier oiseau 
sauvage, un merle, dans le jardin de sa maison 
de Toronto, en 1905. Ses anneaux avaient ete 
con~us et fournis par P .A. Taverner, un orni­
thologue canadien ayant acquis a l'epoque une 
grande renommee. 

Quelques annees plus tard, Jack Miner, de 
Kingsville (Ontario), a commence a baguer Ia 
sauvagine frequentant le refuge qu'il avait ame­
nage en 1904. C'est d'ailleurs a Miner, qui avait 
hague en 1909 un Canard colvert abattu l'annee 
suivante aux Etats-Unis, que !'on doit le pre­
mier dossier complet de pose et de recuperation 
d'une hague sur le continent. 

Le programme de baguage des oiseaux en 
Amerique du Nord 
Lorsqu'on a commence a baguer systematique­
ment les oiseaux en Amerique du Nord, au 
debut du siecle, les efforts des nombreux orga­
nismes en cause etaient tres peu coordonnes. 
Une grande partie du public ignorait tout de 
cette pratique et de son utilite, et de nombreuses 
bagues n'etaient pas retournees au bagueur. Au 
meme moment , les conservationnistes prenaient 
conscience de Ia necessite de mettre en oeuvre 
un plan de conservation et de gestion des 
oiseaux migrateurs de tout le continent . La 
chasse commerciale devenait excessive et de 
nombreuses especes etaient menacees. 

Les preoccupations du public touchant le sort 
de Ia Tourte, Ia diminution des stocks de sauva­
gine et Ia destruction des aigrettes pour leurs 
plumes ont mene a une entente internationale 
sur Ia conservation des oiseaux migrateurs. En 

1916, Ia Grande-Bretagne, au nom du Canada, 
et les Etats-Unis ont signe Ia Convention con­
cernant les oiseaux migrateurs, qui prevoyait Ia 
protection des oiseaux migrateurs et reglemen­
tait Ia chasse a ces oiseaux dans les deux pays. 
En 1936, les Etats-Unis ont signe un traite avec 
le Mexique, etendant ainsi Ia protection a toute 
I' Amerique du Nord. 

Les organismes gouvernementaux charges 
d'assurer !'application de Ia Convention ont 
egalement coordonne les activites de baguage 
sur le continent. Le Bureau du baguage des 
oiseaux du Canada, cree en 1923, a ete charge 
de delivrer Jes permis, de fournir les bagues et 
de tenir des dossiers sur toutes les activites de 
baguage des oiseaux au pays. Le programme est 
maintenant administre par le Service canadien 
de Ia faune (SCF) du ministere de l'Environne­
ment, a Ottawa. Aux Etats-Unis, le u.s. Bureau 
of Biological Survey - devenu le U.S. Fish and 
Wildlife Service - mis sur pied en 1920 etait 
charge de responsabilites semblables. Le Bird 
Banding Laboratory, a Washington, D.C., est 
devenu le centre d'activites de baguage des 
oiseaux aux Etats-Unis. 

Des liens etroits existent entre les deux 
bureaux, et des bagues identiques portant 
des numeros differents sont utilisees par les 
deux pays. Les dossiers centraux conserves a 
Washington, D.C. renferment les donnees sur 
tous les oiseaux bagues en Amerique du Nord. 

La capture des oiseaux 
Les oiseaux peuvent etre bagues a tout age, 
pourvu que leur patte soit assez grosse pour 
garder Ia hague. Les jeunes peuvent etre pris 
dans le nid avant qu'ils soient en mesure de 
voler; les adultes sont generalement captures au 
moyen de pieges ou de filets. 

On a concu differents types de pieges afin de 
capturer les oiseaux de Ia facon Ia plus securi­
taire possible. Les pieges installes pres des man­
geoires comportant un appat ou pres des nids 
lorsque les oiseaux sont en periode d'incubation 
sont generalement efficaces. Le volume II du 
document intitule « Baguage des oiseaux de 
!'Amerique du Nord» (SCF et collab., 1977) 
decrit en detail Ia conception et Ia construction 
de ces pieges. 

Pour attraper les oiseaux chanteurs, on utilise 
frequemment un filet japonais. Ce filet en nylon 
a mailles fines est tendu entre deux perches, 
dans un endroit ou les oiseaux sont susceptibles 
de passer. Lorsque l'oiseau se heurte au filet, il 
s'y emmele; il n'est pas blesse mais il ne peut 
s'echapper. Les bagueurs verifient regulierement 
les filets, prelevent les oiseaux et procedent a 
leur baguage. Cette methode exige beaucoup 
d'experience et d'adresse, car il ne faut pas 
blesser les oiseaux lors du prelevement. 

On utilise aussi le filet a projectiles entral­
neurs afin de capturer des oiseaux rassembles en 
groupes serres pour se nourrir ou se reposer. On 
attire d'abord les oiseaux dans Ia zone choisie 
au moyen d'appats, puis on allume de petites 
fusees attachees au filet pour faire tomber celui­
ci sur les oiseaux pendant qu'ils se nourrissent. 
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Differents types de bagues 
A Bague a rivet 
B Bague a joint aboute 
C Bague enclenchante 
D Bague en plastique de 

couleur 

L 'identification des oiseaux avant le baguage 
Les oiseaux doivent etre identifies par espece, 
age et sexe avant Ia pose des bagues. On 
compte, sur le continent nord-americain, envi­
ron 645 especes d 'oiseaux qui se reproduisent a u 
nord du Mexique, et Ia plupart sont faciles a 
reconna1tre avec un peu de pratique. Par con­
tre, il est generalement plus difficile de deter­
miner !'age et le sexe d'un oiseau. Divers cri­
teres sont utilises, seton l'espece et Ia periode 
de l'annee. 

On doit observer Ia forme, Ia couleur et Ia 
texture des plumes, Ia couleur du bee, de Ia 
bouche ou des yeux, le stade et le type de mue 
ainsi que le degre d'ossification du crane. La 
presence d'une zone deplumee sur le ventre de 
certains oiseaux ou Ia protuberance du cloaque 
- chez les males en periode d'activite sexuelle 
- peuvent aider a etablir !'age et le sexe d'un 
oiseau pendant Ia periode de reproduction. 

La pose de Ia bogue 
La grandeur et le type de bague varient seton 
l'espece visee. La bague doit etre assez grande 
pour ne pas serrer Ia patte de l'oiseau, tout en 
etant assez petite pour ne pas tomber ou ne pas 
nuire aux activites de l'oiseau. Les colibris sont 
si petits que le bagueur doit , dans leur cas, 
couper et ajuster Ia bague pour chacun d'eux. 
Quant aux gros oiseaux de proie comme les 
eperviers, les buses et les aigles, il faut des 
bagues enclenchantes speciales ou a rivet, puis­
que ce1Jes en aluminium a joint aboute utilisees 
dans Ia majorite des cas ne resistent pas tou­
jours a leurs coups de bee (voir illustration). 

On pose Ia bague en l'ajustant soigneusement 
autour de Ia partie inferieure de Ia patte, a 
!'aide d'une pince. Les bagues portent !'inscrip­
tion « Advise Bird Band Washington DC 
USA », suivie d'un numero de huit ou neuf 
chiffres. 

En plus des bagues metalliques courantes, on 
utilise d'autres dispositifs de marquage comme 
des colliers, des banderoles en plastique, des 
etiquettes alaires ou des bandes en plastique 
posees sur le bee; on peut aussi avoir recours a 
des marques de peinture ou de teinture, ou couper 
certaines plumes. Ce sont les bagues colorees en 
plastique qui servent le plus souvent de mar­
queurs a uxiliaires. Elles sont habituellement 
codees afin que l'on puisse reconnaltre un 
oiseau a vue sans avoir a le capturer de 
nouveau. 

Pres de 200 000 oiseaux sont bagues chaque 
a nnee au Canada par environ 800 bagueurs 
autorises. Environ 300 des quelque 518 especes 
d'oiseaux qui frequentent le Canada sont 
baguees chaque annee. 

Un peu plus de Ia moitie des sujets bagues 
au Canada sont des oiseaux consideres comme 
gibier, et leur baguage est effectue par des orga­
nismes gouvernementaux; les autres appartien­
nent a des especes non considerees comme 
gibier, dont les oiseaux chanteurs. 

L 'enregistrement des donnees 
Avant de poser Ia bague, les bagueurs enregis­
trent Ia date et le lieu, l'espece baguee ainsi que 

le numero de Ia bague. L'age et le sexe de 
l'oiseau doivent aussi etre inscrits s'i ls sont 
conn us. 

Les bagueurs prennent souvent note d'autres 
renseignements qui leur seront utiles pour cer­
tains projets particuliers, par exemple, !'impor­
tance des accumulations de graisse, le nombre et 
le type de parasites, les mensurations de l'oiseau 
ou le stade de Ia mue. 

La recuperation des bagues d'oiseaux 
Si vous trouvez un oiseau muni d ' une bague, 
il est important de reuni r le plus de renseigne­
ments possibles sur cet oiseau et de retourner Ia 
bague, accompagnee de ces renseignements, au 
Bureau du baguage des oiseaux du Canada, Ser­
vice canadien de Ia faune, Ottawa (Ontario) 
KIA OH3. 

Aplatissez Ia bague et collez-la a !'aide de 
ruban adhesif sur une feu ille de papier sur 
laquelle vous indiquerez lisiblement votre nom, 
vot re adresse, Ia date a laquelle l'oiseau a ete 
trouve, le lieu (avec le plus de precision possi­
ble, par exemple, a quelle distance de Ia ville Ia 
plus pres et dans quelle direction), et l'espece 
(ainsi que !'age et le sexe si possible). Precisez 
aussi comment l'oiseau a ete trouve ou tue. 

Si l'oiseau portant une bague est vivant, 
n'enlevez pas Ia baguc; prenez note du plus 
grand nombre de renseignements possibles et 
relachez l'oiseau. 

Apres avoir re9u votre rapport , le Bureau du 
baguage des oiseaux du Canada vous fera par­
venir un certi ficat d'appreciation sur lequel 
seront precises l'endroit oil l'oiseau a ete bague, 
le nom du bagueur et l'espece d'oiseau. Le 
bagueur est egalement in forme du lieu et de 
Ia date de !'observation. 

Environ 10 OJo des bagues des oiseaux-gibier 
posees au Canada sont recuperees; dans le cas 
des oiseaux non consideres comme gibier, le 
taux de recuperation est inferieur a I OJo. 

Ce que le baguage des oiseaux nous apprend 
Les donnees recueillies grace au baguage des 
oiseaux sont utiles aux chercheurs et aux ges­
tionnaires. L'identification d'oiseaux donnes 
nous permet d'etudier Ia dispersion et Ia migra­
tion de ces oiseaux, leur comportement et leur 
structure sociale , leur longevite et leur taux de 
survie, le succes de Ia reproduction et l'accrois­
sement de leurs effectifs. 

De nombreuses etudes ont porte sur les 
deplacements des oiseaux. Vers Ia fin de chaque 
ete, des milliers de canards, d'oies et de berna­
ches sont bagues dans leur aire de nidification 
au Canada. Grace aux bagues recuperees au 
cours de Ia saison de chasse a l'automne, nous 
pouvons retracer leur parcours migratoire jus­
que dans leur aire d'hivernage dans le Sud. Les 
informations sur les deplacements, les effectifs 
et le taux de survie de Ia sauvagine, obtenues 
grace au baguage, influent sur les reglements 
de chasse. 

En 1986, en se fondant sur !'information 
provenant du baguage, on a commence a etablir 
le Reseau de reserves pour les oiseaux de rivage 
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de !'hemisphere occidental, qui protege les habi­
tats ayant une importance vitale pour les oiseaux 
de rivage au Canada, aux Etats-Ums et en Ame­
rique latine. Le baguage est aussi utilise comme 
moyen de determiner les effets du deboisement 
sur les oiseaux qui hivernent en Amerique latine 
et migrent au Canada pour se reproduire. 

Le systeme canadien de baguage des oiseaux 
On doit obtenir un permis de baguage du gou­
vernement federal pour tout projet comportant 
le baguage ou le marquage d'oiseaux migrateurs 
(s'adresser au SCF, Ottawa, KIA OH3). Des 
permis delivres par les organismes provinciaux 
voues a Ia faune peuvent etre exiges dans le cas 
du baguage d'especes protegees par les pro­
vinces, par exemple, les eperviers, les buses et 
les chouettes. 

Les personnes desirant obtenir un permis 
canadien de baguage doivent etre agees d'au 
moins 18 ans. Deux ornithologues qualifies ou 
deux personnes detenant un permis valide de 
baguage doivent confirmer que le demandeur 
est en mesure de capturer et de manipuler les 
oiseaux sans les blesser, de les identifier, et 
de tenir des dossiers exacts et detaiiles. Les 
demandeurs doivent egalement presenter une 
description de leur projet de baguage. 

II n'est pas necessaire d'obtenir de permis ni 
de se munir de bagues du SCF pour baguer des 
oiseaux non migrateurs consideres comme 
gibier, notamment le tetras et Ia gelinotte, Ia 
perdrix, le colin, le lagopede, Ia poule-des­
prairies, le faisan et le Dindon sauvage. Les 
oiseaux d'elevage comme le pigeon, qui appar­
tiennent a des particuliers, portent des bagues 
privees, qu'ils soient proteges ou non par le 
gouvernement federal ou qu'i l s'agisse d'especes 
domestiques ou d 'oiseaux familiers. 

Tous les renseignements sur le baguage et Ia 
recuperation des bagues soot envoyes au Bureau 
du baguage des oiseaux du Canada. lis soot a 
Ia disposition de toute personne qui en fait Ia 
demande. Des donnees sur les oiseaux bagues en 
Amerique du Nord soot disponibles a partir de 
1908 dans le cas des oiseaux-gibier, et a partir 
de 1955 pour les oiseaux non consideres comme 
gibier. 
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Le Service canadien de Ia faune 
Le Service canadien de Ia faune d'Environne­
ment Canada s'occupe des questions de compe­
tence federale touchant Ia faune. Ses responsa­
bilites comprennent Ia protection et Ia gestion 
des oiseaux migrateurs et des habitats fauniques 
ayant une importance nationale. Les especes 
menacees de disparition, Ia reglementation du 
commerce international des especes menacees de 
disparition et Ia recherche relative aux questions 
fauniques d'importance nationale relevent egale­
ment du SCF. De nombreux travaux de recher­
che et de gestion de Ia faune soot menes en 
collaboration avec les provinces, les territoires, 
le Service canadien des pares et d' autres orga­
nismes federaux. 

Pour de plus amples renseignements sur le 
Service canadien de Ia faune ou ses publica­
tions, veuillez ecrire a : 

Publications 
Service canadien de Ia faune 
Ottawa (Ontario) 
KIA OH3 
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